
ï - e N u m é r o c e n t i m e s 
L U N D I 3 MAT 1 9 2 6 

f4S . Rue d e la G m . +5 

4.000.000 d ' o u v r i e r s anglais 
•' seraient en grève 
Par solidarité, ils suivraient les 1.1 OO.OOO 

La plus fer le vepte de la région 
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mineurs qui ont déjà cessé le travail 

1.I00.U00 mineurs anglais ont, ainsi que'l'on 
lait, dèiù casé'lc travail, cl il est j robable nue 
lundi à minait, trois autres miltiohs de travail­
leurs d'Outre-Marfclie feront'de même var soli­
darité. ' . . . . . . 

'Cette grave crise menaçait -l'Angleterre depuis 
longtemps. Avec l'aide des subsides de l'Etat, les 
salaires des • mineurs étaient, maintenus depuis 
neuf mois, à un, taux normal ; aujourd'hui, ces 
Subsides sont retirés et les .patrons ont.décidé de 
tliminucr'le taux'des salaires de ceux gui pei-
Kent dans le sous-sol.. 

La cause principale delà crise .réside dans le 
(au oue l'Angleterre, pour des iaisons de politi­
que intérieure et peut-être, extérieure (question 
oies deltas interalliées/ s'attache à la livre-or.-

Les'hauts prix de main-d^oiuvre ont rendu son 
charbon à peu lires inëjportable et c'est là 
i/u'est la cause du niai. Pour pouvoir'lutter'sur 
le marché du monde' les ' Compagnies veulent 
Maintenant réduire les salaires, et-pour pouvoir 
vivre les ouvriers Sont contraints de. s'en tenir 
auxcbiftrcs auxquels ils ont-accédé.. . , , 

Le peuple britannique s'apprête donc .à voir, 
dès les premières heures de demain mardi. l'ar-
râltcbmplel dei tous les transports 'cltpmmsl de 
î«r, bateaux, docks, omnibus, tramways, métro, 
t-leUcrs de réparations), de toutes les imprime­
ries, y compris ceUcs des journaux, 'de tous les 
ateliers de la corporation des métaux, du bati-
jhent là l'exception' des travaux exécutés dans 
les Hôpitaux ou la construction des ' maisons ' à 
bon marché). 

De plus, les ouvriers du gaz et de l'électricité 
prêteront leur concours' au mouvement et refuse­
ront de transmettre le courant ou. le gaz. Les1 

seuls services qui ne éeront pa.s iouc/iés par l'or--
dre de greva sont ceux' ayant des rapports avec 
l'hygiène et la distribution des vivres. Les -syn--
dicals annoncent en c\ici qu'ils'ici-ont tout ce 
qui sera en leur pouvoir pour assurer cux-mê-' 
mes la reparution du lait-cl des aliments, à con-
dliton toutefois que l'organisation aux tendances 
fascistes,- connue sous les initiales O. M. S. (or­

ganisation pour le maintien des -subsistances/ 
n'intervienne pas dans le conflit. ' 

Las graves' décisions ci-dessus ont été prists, 
ce qui est sans précédent dans les annales du 
syndicalisme britannique, ttprès que le Conseil 
des Trade-Unicns eut reçu pleins pouvoirs de 
tous les syndicats intéressés, y compris celui des 
mineurs. 

C'est donc un confia infiniment grave qui va \ 
commencer. 'Le patronat houiller en est le prin­
cipal responsable, car te premier, il décréta le 
lock-out, la fermeture de ses établissements, en 
ne voyant comme solution qu'une spéculation 
-sur la misère des mineurs et en rejetant lotit 
procédé pouvant porter quelque atteinte à la 
grosse 'finance du pays. 

M. Baldwin a tenu conseil 
•M. Baldwin, qu i avai t l'intentîorf*' de se 

reposer quelques heures à l a . c a m p a g n e , y a 
r enoncé et est resté a Downing Street , en vue 
d ' u n e repr ise éventuel le des» ruipo' . iauons qui, 
croyai t-on, devaient r ep rend re h ie r vers midi 

Le Comité exécutif du Congrès des Trade-
Unïons s 'était , en effet, réuni d a n s la ma t inée 
a u s iège cen t ra l d u P a r t i Travai l l i s te p o u r y 
d i scu te r l a s i tua t ion . 

Le p remie r min i s t r e a reçu hier m a t i n à 
10 heures , M. Br idgeman; p remie r lord de 
l 'Ami rau té et à mid i , u n conseil de cabine t 
auquel ass is ta ient tous les mirflstres, a é té 
t enu chez le- p r emie r min i s t re , à Downing 
Street . M. Baldwin a tenu ses col lègues au 
c o u r a n t d e l ' é ta t , d e s pou rpa r l e r s et a . exa­
m i n é avec e u x ' l a nouvel le l i g n e . d e condui te 
à adopter . . . , 

L u e u r d ' e spo ir 
On annonce., c o m m e u n e nouvel le signlfica-

t i v e . q u e les m e m b r e s d u . Comité 'exécut i f d e s 
m i n e u r s , oui . ava ien t - r e g a g n é , d i m a n c h e soir 
l eu r s d is t r ic ts , ont été rappelés t é lég iaph ique-
m e n t lund i à Londres . • 

— • — 

L'Appel du Comité National 
des Contributions volontaires 

'AU^-PAYS-.==='-
Voici le texte'de l'appel adressé au Pay; 

tributions Volontaires : •? r ' le ' Côhiitét Na tibnal - des-Con-

Les Américains veulent boire du vin 
%fè/&/$/&-®fè/®fS/S^/&/®/®/Q/&3fè^/%SQ/&Q/Q/§/ë/Q/&/3, (Wlde World Photos) 

Une propagande t r i s act ive se f a i t en ce m o m e n t e n A m é r i q u e contre le r é g i m e »ec. 
Des péti t ions publ iques sont instal lées en f a v e u r d u r e t o u r à l a . l i b r e c o n s o m m a t i o n 
des v ins légers C'est une bonne p ropagande ' pour les v i n s f r a n ç a i s , les m e i l l e u r s , 
qu i sont très appréciés là-bas. :-: :•:' :•: :-: :-: : - : . :•: :-: :•: :-: :.: :-: > ; 

Un beau travail-
unique au monde 

o-o-o-o-o-o-o-o-o-o-o-o-o 

Cette tour , constru i te en t i è rement " en 
per les, est l 'oauvre d ' u n a r t i s a n Japonais 
de T o k i o . E l le est est imée à plus de d i x 
m i l l i o n s de f rancs . :-: tvvide w - . photos) 

- ( p M U S E L I L L O I S E <j) 
ACTUALITÉ 

On jas'banque... partout 
(Air : Y ' a du Jaz i -Band. . . Pa r tou t 1) 

La hausse injustifiée' de la livre et 
du- dollar par rapport au franc 
n'ont pas d'autre cause qu'une 

" • offensive menée contre'notre mon­
naie.sur les plaççs ' de Londres et 
plus pari'culièrement de New-York. 

• '• ' Le Réveil .'du Nord. 

Les Etals-Unis-
. Q u i font jd'nous . des souffre-doHars, 

l's veulent à tous prix 
Pour euss barbotter nos milliards 

Ruiner l' « Franc. »• d'abord»--
Avec les financiers., Inglaîs. 

D'un commun accord 
Vivre aux dépinds des p'tits Français : 

' LT.rasse. d'I'Oncle T q m , 
Ch'grand él'veur et marchand de cochons, 

D'vient.un • Péril John » 1 
Seul'cnint, .i ches. deux çomplngnons 

Yahkêes et Angljsh: 
La France-leu' répond j'pjch' et i'glicn ! 

Et si ch'n'est point d'ieu' goat nous o n s*in fich,' I 
Malgré çha •• > 

L" « Franc » r ' m o n t ï a . 
Et d'vàht. l'nez . •-

Qu'font chez Inlrtedollardés. 
— REFRAIN-.— 

On jas-banqu' dins tous les' pays» 
V i a qu'on jas ' banqu' partout. ' . ' 
A Londres incor puqu' qu 'à Paris 
Et a New-York'surtout. ' 

" -Nos bons alliés tout à leur alsse 
Trafiquent I'change et font la baisse 
Du Franc par cm : Du Franc par là, 

. Et ch'est l 'Français-qui paye tout cha-9 
On jas' barkm' dins tous les pays 
V i a qu'on jas ' l>anqi:' par tout . 
Mais si un jour, ches Chers amis, 
A leu' tour mis à bout 
Demandott 'nt du s'eours & la France, 

. I's pourotfnt crier c outrance. 
CbeuH' fos ch'est nous, 
A ches gripp's-sous. 
Qu'on leu'crierot.... .(Te 1 

Souvenez-vocs ! 
• . - * " - , 

L'truc américain 
Est un systèm' cousu d'fll blanc. 

Les atouts in main 
Chin q u i ' faut... ch'est d'ruiner not' franc. 

La Hauss' ch'est l'moyen 
D's'inrichir vite et facfrminL j 

Et. tout n'faijant rien ' 
Guingoer surtout gramint d'argint : 

Mais V « Contribution... 
Volintajre > elle est un peu là î— , 

Et l '"opulation. 
Aujordtiui in corn peur ndnt cha. 

Apporte s 'n 'appomt, 
pou* n pas pus longtemps ê t r e r'foinL 

Et tan', p i r à cheuss que cha n'plaîi point ! 
Ch'est l"vrai plan t ( 
D'sauyer l'uranc . 

Du cafard 
D'vlr ^monter riiyra et l'ooliar. 

Aiuuiste LABBE. 

La France, après la plus cruelle des guerres, s'est reTnise courageusement 
aux travaux de la paix. Mais elle ploie soùs le'fardeau de Ma dette qu'elle a 
dû corfstracter pour défendre son existence èt^pour panser sqs blessures. II 
ne. suffit pas que le budget soit en équilibre ; il faut''que cet équilibre soit 
assuré dans l'avenir comme dans le présent ; il faut" que la Dette Publique, 
dette perpétuelle, dette à court terme, detterflottante, -soit allégée progressive-
ment :; il faut que soit écarté le double danger, dont Jaineriace nous .obsède, 
celui d'impôts excessifs qui paralyseraient. l'activité nationale, celui de 
l'inflation qui aurait pour effet inévitable : une nouvelle ^dépréciation du 
franc ët'un. renchérissement de la vîe. * ~ - - - - * 

L'amortissement est une^des.conditions,essezxiieUes.de. notre relèvement 
financier. La loi vient d'instituer la caisse autonome d'amortissement. Déjà, 
elle, avait,. répondant à .l'offre spontanée du..pay;s.,..organisé..la. Contribution 
Volontaire, qui permettra d'entreprendre immédiatement la réduction de la 
datte à..cour.t. terme. ._ *. 

Les souscriptions sont reçues dans toutes les caisses publiques. Elles seront 
intégralement versées.à.la Caisse des Dépôts et Consignations d'où elles ne 
sortiront que pour entrer dans la Caisse Autonome d'Amortissement. 

AucuneJraçtion n'en sera distraite pour d'autrets lins. 
Le Gouvernement en a donné aux Chambrés l'assurance formelle et la loi 

consacre cet engagement d'une manière imprescriptible. » -
•La"Contribution Volontaire est" un 'devoir pour tous les citoyens; Par elle, ; 

ya.cç-mmencerja libération du franc..La Prance_a.vaincu dans la lutte contre 
3'ehvahisseùr ; elle vaincra dans celle qu'éiîe sôu'tîèiit"pôûr"la défense "de*son 
crédit ; elle ydéploiera cette même ténacité, ce même esprit de sacrifice, qui 
l'ont menée à la victoire. 

La'Prance-veut vivre, et pour les Nalions-comrne.pour lesiindividus,-la vie 
E> 

d'union nationale qui 
tous les Français. 

Le franc q u i a si largement contribué au développement de la civilisation 
dans le monde entier, retrouvera sa force et son prestige ; il dépend de chacun 
de nous, de hâter l'heure de ce redressement. • -•- « -

Debout tous les Français, pour']© salut delà France, pour le, salut du franc. 

Une belle et grande fête laïque 
s'est déroulée hier à Wavrin 

MM. Hudélo, préfet du Nord et 6. Selliez, président de l'Union des Amieelee 
du Nord, y célébrèrent la constitution d'une Fédération intercantonale 

des Amicales et des Deniers dee cantons d'Haubourdin et de La 

Lire en 2e page, notre Souscription pour la Contribution Volontaire 

Les négociations 
•avec les Btfains 
Les dé léga t ions f rançaise e t e spagno le on t , 

^ a i ^ ' u n o s u p r ê m e i t en ta t ive . en faveur -dé la^ 
pa ix , e n au to r i s an t les délégués r i fa in* Azer-
k a n e e t H a d d o u k£B r e n d r e d a n s l e Rif p o u r 
y consal ter . encore Abd el Kr im. -

Elles*: r éc lament , a ins i q u e "l'on sat t , l a libél 
r a t i on de tous les p r i sonn ie r s , d é t e n u s d a n s 
1<» Rif avan t le 6 m a i et l ' accepta t ion du pr in­
cipe p o u r l a m ê m e d a t e des- c lauses fonda­
m e n t a l e s d e la pa ix . 

Si cette double condi t ion n ' é t a i t p a s rem­
plie d a n s le dé la i fixé, la su spens ion d ' a r m e s 
cesserai t au t om a t i quem en t le 7 m a i . 

D 'au t re part , d e toutes les déc la ra t ions des 
délégués r i fa ins , recueil l ies avan t l eur dépa r t 
pour Adjir, à bord du contre- torpi l leur c Séné­
ga la i s », on recue ine l ' impress ion que les dé­
légués r i f a ins son t assez pess imis tes q u a n t a 
l a réuss i te d e s négocia t ions . 

Mar.rage de Li l l iputiens 

U N E - I N Q U I É T A N T E 
D I S P A R I T I O N A U L r L E 

Le j eune André Dehondt , âgé d e M ans , 
qui t té , j eudi m a t i n , le domici le pa t e rne l , 

• 20, r u é d u Buisson, a 
Lil ie^St-Maiurice), p o u r 
se r e n d r e à . son. t ravai l , 
à l ' impr imer i e Danel , 
riie Nationale." 

Depuis , il n 'es t p lus 
r e p a r u et il n ' a p a s été 
vu à-son atel ier , jeudi . 

Rien d a n s l ' a t t i tude du 
Jeune h o m m e faisait 
prévoir ce b rusgue dé . 
p a r t et les pa ren t s , qui 
sont d a n s l ' inquié tude , 
ont d e m a n d é a 1a police 
d e faire des ' r echerches 
p o u r Tetrouver l e u r en­
fant . 

Au m o m e n t de sa dis­
par i t ion , ' l e j eune De-

hond t é ta i t -vêtu d ' u n pan ta lon de d r a p bleu, 
d ' u n vestpn gr is à c a r r e a u x e t coiffé d 'une 
casquet te de collégien 

A n d r é O E H O N D T 

^^%'^/&&&&&%/&®/&e/&%/M/3/&£/&&&ë/&&&Q'& 

La journée d'hier restera longtemps dans le 
souvenir des défenseurs et des amis de l'école 
laïque, ee fnt une belle et réconfortante manifes-
tauon, en même temps qu'une éloquente réplique 
aux .détracteurs- de l'école laïque qui ont pu cons­
tater combien grandes, sont-la force, la- foi et-.le 
oourage_des amicalistes.. 

I)es 9~.héures,- u-ne ' , . ,nde apimâlion • régnait 
dans les rues ' 'de-Wavrin et par petits groupes 
des habitants 'du pays et des'v/sifeurs gagnâierit 
tes m e s à*ptedét ! les autreséxf auitot-le cimetière-
de Fôurnes. A OhA'jO, de nombeeiix amicalistés. 
tes éleVes' dû r«nsiônat Gombert et de nombreux 
amis venaient «'incliner devant la tombe de 
"M.' Gombert. Auprès de.-la tombe se tenait tout 

m a r i a g e de na ins v ient d'atrt, célébré 
en Géorgie (Wide World Photo) 

LE DRAME QUOTIDIEN 
Vers deux heures, hier matin. M.. Léon Des­

haies, 27 ans , employé de pharmacie, 15, rue Go-
defroy Cavaignac à Paris, s'étant rendu chez sa 
femme dont il était séparé depuis quelque temps, 
a tiré s u r celle-ci un coup de revolver Qui l'a 
atteinte à la joue droite. 11 s'est ensuite enfui et 
a tenté de se suicider. Mme Deshaies a été hos­
pitalisée à la Pitié. Son état est assez grave. 

EN CINQUIÈME PAGE. — Nos Patrons 
Primes : Pour la belle saison. 

Les footballeurs du Nord on t résisté 
magistralement aux Anglais à Tourcoing 

- t y e ^ ^ ^ ^ - * * * « ^ ^ a / » / a / * / * | a t ^ * ^ ' * / * ^ ^ < s ^ ^ a - ' 3 ^ i 

C n h a u t : L ' E Q U I P E D U C O M T É D E K S N T — S n f c a a i L ' E Q U I P E D E L A L I G U E D U N O R D 

(Lire en a Journée Sportive » ie comute-reodu détaillé du BCATGHNUU 

M . H U D E L O , pré fe t d u N o r d 

ému M. Vercouttre-Gombeit, gendre du disparu. 
M. Trinel, président-de'l 'Amicale-Victor .Hugo 

de Wavrin vient déposer une-gerbe de Heurs au 
nom de l'Amicale dont M. Gombert fuS le-bien­
faiteur, il exprime toute la douleur que 'causa !a 
mort de ce grand prolecteur des Amicales laïques 
et constate avec satisfaction'que M. Veroouttre-
Gombert continue l 'œuvre 'a i laquelle son beau-
père s'était donné sa vie durant . Les amicalisles 
dit-il, suivront le chemin tracé par- leur bienfai­
teur. 

Ensuite M. Bélremieux vient, au nom de la 
Fédération <les Amicales dont il est le secrélaire, 
apporter l 'hommage de sa reconnaissance au 
défenseur de l'écol laïque et s'incline pendant une 
minute devant le mausolée. 

A la sortie du cimetière, M. Vercouttre-Gcmberl 
a reçu au pensionnat Gombert de nombreux ami­
calistés et délcguûs des deniers laies ; il a 
remercié ses invités d'être venus apporter l'hom­
mage de leur souvenir à la mémoire de spn 
beau-père dont il continuera l'elfort en défen­
dant les amicales laïques. 

Le Congres constitutif 
de la Fédération intercantone'e 
fcn"fs,<c'e .(vit .Je r e tou r . & Wavrin où dans la 

grande salle Se l'école de fille se tint le congres 
constitutif de la Fédération intercàntonale des 
Amicales et Deniers des-écoles laïques des can­
tons d'Haubourdin et de La Bassée. Nous remar­
quons : .\fM. Buisine. président de l'Amicale de 
La Bassée : .M. linbert, inspecteur primaire de 
la- 2e ciroonscriptfon d e Lille : Verccutlre-Gom-
bert, directeur du pensionnat Gombéit de Fôur­
nes ; Pinchart ,-directeur du pensionnat d'Hau­
bourdin ; Goudin. président de l'Amicale de 
Four res ; Minet, président du denier laïc de 
Lomme ; Lecooq, -président du jenler laïc d'Hau­
bourdin •; Cu/elier, président de l'Amicale de 
Loos-Ennequin ; Gombert, secrétaire de TAmi-
ctiie de Fouines ; Dere'use. conseiller d'urrondis-
soment et maire de Domine. : Mlle Damie. prési­
dente de l'Amicale Anatole France de Wavrin ; 
Mme Vercouttre-Gombert, présidente de l'Amicale 
de l'école de filles de. Fournes ; MM. Gillereau, 
directeur d'école à Haubourdin ; Sc«-Un.; institu­
teur & Loos ; Spv, secrétaire du Comité d'orga­
nisation ; Lhirieu, directeur de l'école de Wavrin; 
Bataille, maire de Santés ; Delemar. instituteur 
à Loos-Ennequin et M. Trinel, président de l'Ami­
cale de Wavrin et organisateur de la fête. 

A 10 H. 40, M. BETKEMIEDX, secrétaire de la 
Fédération-des Amicales laïques du Nord, déclare 
que le Congrès, est »oi ,-cr.t ; .il .salue .M. Imbert. 
inspecteur, dont il" est ITeureux de constater la 
présence, il apporte le salut de la Fédération 
aux amicalisles "de Wavrin, qu'il-félicite pour le 
bel effort-tenté, i l-fajt des vœux sincères et 
affeotoeux pour" que de-cette union- ite sortent 
unis et plys forts. M- Betrerriieux doftne alors 
la parole aux rapporteurs. 

M. DUPONT 'parlant- de • l'âctian morale oit 
que l'influence du maître n e s'exerce que pen­
d a n t quelques - années m a i s . o u ' à partir d e la 
treizième année, fige critique, l'enfant-jeté 'hors 
de la famille' pa r la nécessité. de « gagner son 

denc© d'honneur, du sénateur. POTIE et laivio». 
présidënte d 'honneur,de M: 'DEBEUSE,,' oôneett-
ler d'arrondissement. Ce qui est adopté à" l'una­
nimité. • . - , ; . 

'La lecture du projet de statuts. 
On procède ensuite à la lecture du'J projet' de* 

Statuts ' d e : la-'nouvelle Fédération intercdnto-
nale. • • 

Un long 'débat a lku , M. PINCHABT voudra» 
que l'on créât d'abord", une Fédération • canto­
nale, M. VEBCOUTTRE-GOMBEfrr défeV)d-• I» 
thésé contra'ire appUyé par;M.~DEBEUSE,'cohaeil-
ler d'arrondissement et p a r ' M . 'BETREMIEUX» 

M . G. S E L L I E Z , président de l 'Un ion 

on met aux voix le principe de la Fédération^ 
jnlerc.intonalequi cal adopté â l 'unanimité. Len-
sfmtile des Statuts est également adopté à l'una­
nimité après quelques objections. T i r la propo­
sition de M. Vercouttre-Gombert. il est décidé 
que te ' Journa l « L'Amicaliste » sera l 'organe 
officiel <le la Fédération intercantonalc. 

Parmi les clauses inléreseantes u«;s ' s ta tu ts 
nous avons no'O un passage que chaque denier 
laïc adhérant à la Fédération inter-cantonala 
gardera son autonome, et que. tou'es discua-
sions religieuses ou politiques seraient inter­
dites. 

Le Congrès est terminé, il est 11 h. 50.. 

Réunion du conseil d'administration 
A l'issue du Congrès, le Conseil d'adnun.=lra-

lion de la Fédération inter-cantonale s„'est réuni 
pour procéder à l'élection des membres d u 
bureau. Ont été nommés : F'résident.: M. Trt-

M B E T R E M I E U X , Secrétaire-Général d * 
l 'Un ion des A m i c a l e * Laïques d u N o r d , 
s ' inc l inant a u c imet iè re f d e F o u r n a s , 
sur la tombe do M . 3 o m b e r t * :•: :+ 

ne), président de l'Amieale de Wavrin ; Vice-
Piésidente : Mme- Veroouttre-Ciombert, présl-
dentt de l'Amicale de Hlles de Fournes ; Viœ-
Président • M. Theeten. secrétaire du Denier 
l a ï c de Lomme ; Secrétaire • M. Spy msUtu-
teu'* a Wa-vrin et secrétaire du Comité dorga* 
nisâiion de la (été. ; Trésorier : M. Grau, indus­
triel à Haubourdin ; Membres : Mme Lips, ins­
titutrice à Sainphm et M. -Pottier, directeur 
d'écote à Loos ' ; MM. -JolHvet,-négociant à Hau­
bourdin et Louis Gombert, secrétaire d anucaw 
à Fournes.. - , • -_ji_* 

La ' Fédération inter-cantonale aura son siégé 
au • Pensionnat Pinchart, à< Haubourdin. 

Arrivée des personnalités 
A' 13 heuies, une aiitomobilt s 'arrête devan* 

la ccille de l'Ecole, des .garçons. M. Hudélo, 
Préfet du Nord, en descend, suivi de.^M. le 
Sénateur -. Debierre et - de - M. Gtorges -Seluez, 
président de la Fédération des Amicales .laïque* 
d u ' N o r d ' ; ils sont reçus par M\f.'BétrenjieiŒi 

! « » L - r J " » f R S ! U P r t s r n T S o T A r i ^ " * . 
S,: >î :•• •'*î > • Prés ident do l 'Amica le V iotor -Hogo. 

La Baaaéa et Doreuse, Coi '^ol l lor-Général , M a i r e do u e m m o .-. 

pain est eaposé aux mauvaises camaraderies : 
c'est la bifurcation si dangereuse I Lés œuvres 
post-scolaires : patronages, cours d adulte, ami­
cales laïques sont heureusement là pour dévelop­
per chez ces hommes de demain le sentiment de 
fa fraternité, sentiment si beau, mais si difficile 
A acquérir, l 'amour du bien et du beau et 1 esprit 
de tolérance : « Jamais les patronages laïcs ne 
seront trop nombreux : » ,, , 

M SPY pa.le ensuite de la culture physique 
dont les effets sont si heureux sur le développe­
ment harmonieux ou corps. « le : municipalités 
doivent fournir de s 1er. ains et accorder des sub­
ventions en terminant M. Spy préconise la 
méthode de l'Ecole de Joinville. 

M. SORLIN aborde :e problème de 1 éducation 
civique •>• « l'enseignement primaire est insuffi­
sant r u a n t & ses résultats, toute obligation sco­
laire cessant après le certificat par la faute du 
régime scolaire incomplet, l a nécessité des Ami­
cales laïques est incontestable, les cléricaux 
veillent et agissent contre nous, possédant une 
grande force, l'arpent TLe cléricalisme est incom­
patible avec la République, il veut abattre le 
régime délendons-nous. Ne perdons jamais de 
vue ^ u e nous devons faire de ces enfants è. nous 
confiés-dtj citoyens conscients d e leurs devoirs 
autant oue de leurs droits !.» , 

M. Sorlin parle ensuite des tares sociales que 
l'on ddit .combattre : l'égofsroe e t te ,désir de 
panache. 11 faut défendre. dil^H. l'école laïque 
seule animée de l'espri' de tolérance, nous devons 
mettre-au-d«Mus de tout et de tous-l 'esprit de 
Justice et de Paix. _ , „ : _ 

M. Ernest Betilemleux,félicite les rapporteurs 
set'irrODOse da mettra Va congrès sous la nrési-

secrétaire de la Fédération départemfcntale, of 
TrineL président de la Fédération inter-cai* 
tonale. 

Le banquet 
. Dans la cour, de l'Ecole des Garçons, l 'Har­

monie Municipale de Wavrm sous la d i rec t*» 
de M. Henri Façon, iout « La Marseillaise . . 
tandis que das. appfaudis5ements cl>Tl«nsreoK 
éclatent à l'adresse du Préfet du NorO. 

M Hudélo, suivi de MM. Selliez, Betrenuenx 
et Trinel pénèUe dans la salle des tètes 4 e 
l'école où a lieu le banquet. . - . : j 

Remarqué à la tablt d'honneur ft la gauche 
de M le Préfet du Nord : MM. Selliez. TriaeL 
Mme Vercouttre-Gombert, MM. Theeten et Pto* 
c h a r t - M l l e Rommel. directrice de ' Fcole dé 
filles ; à la droite de M. Hudélo : M. le Séna­
teur Debierre Dalehne. maire de Wavrin. De» 
reust'. ImberL Vercouttre-Gombert et Duneo. 

Pendant te repas, l'orchestre du Per«i-->nna* 
• Gombert joua différentes sélections d'opéra-
comique, sous la direction de M. Bécu 
solo de flûte et un solo dt \iolonoelle e: 
par deux profes-seurs du Pensionnat. Il 
du Conservatoire de Lille, furent très 
ment applaudis. Après le Champagne 
Préfet du Nord, donne la parole A M. 
qui excuse MM. tes Sénateurs Potié et Drea 
MM. Lebas. Safnt-Venant et E-ucbeur. «VIM " 
et Ht une lettre du Chef de Cabinet 
M. Herriot. qui adresse ses vomx et "M 
haits & l a jeune Fédération inter-cent^nslp 
assistants acclament longuement le 
PrésJcVnt de la r jwmbtv **• rvrir»én' 
\ a Président de la Fédération iater-eabloosle. 
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